
GARANTIR LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE ET
NUTRITIONNELLE, ENJEU MONDIAL

M a i s o n  d e  l ’ A m é r i q u e  l a t i n e
217 boulevard Saint-Germain, 75007 Paris

Inscr ipt ion obl igatoire :
invitations@afnu.fr (nombre de places limité)

1 4 h 0 0  -  1 8 h 0 0

P r o g r a m m e  :

“ A l i m e n t a t i o n  m o n d i a l e ,
c h a n g e m e n t  c l i m a t i q u e ,

p r o t e c t i o n  d e s  f o r ê t s ,
b i o d i v e r s i t é  s u r  t e r r e ,

O c é a n ”

“ R ô l e  d e s  o r g a n i s a t i o n s
i n t e r n a t i o n a l e s ”

“ O D D  2 :  q u e l l e s  s o l u t i o n s
v e r s  2 0 5 0  ? ”
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E La France a accueilli à Paris, les 27 et 28 mars 2025, l’édition du Sommet «
Nutrition for Growth » (N4G). Le Sommet N4G représente une étape clé vers la
réalisation des objectifs de développement durable de l’agenda 2030 de l’ONU,
permettant l’annonce d’engagements politiques et financiers conséquents
s’agissant de la sécurité alimentaire.
 
En effet, les différentes crises géopolitiques et sanitaires récentes ont accru une
crise alimentaire latente, et entraîné une hausse significative du prix des denrées
alimentaires en Europe, et dans de nombreuses autres régions du monde telles
que l’Afrique ou l’Asie centrale. Partout, les problèmes de malnutrition s’aggravent
et appellent à une mobilisation forte de la communauté internationale.
 
À ce titre, l’Association Française pour les Nations Unies (AFNU), reconnue d'utilité
publique, organise le 8 avril 2025, de 14h à 18h, un colloque “Garantir la sécurité
alimentaire et nutritionnelle, enjeu mondial”, avec le soutien du ministère de
l’Europe et des Affaires étrangères (MEAE), du Programme des Nations Unies
pour l'Environnement (UNSPBF-PNUE), de la Maison de l'Amérique latine et de
Max Havelaar France.
 
Ce colloque, qui se déroulera dans l’auditorium de la Maison de l'Amérique latine
(217 boulevard Saint-Germain, 7507 Paris), a pour but d’associer représentants
des organisations internationales concernées et étudiants afin de proposer un
panorama large de la sécurité alimentaire et nutritionnelle. Le Programme
alimentaire mondial (PAM), l'UNICEF et le Pacte Mondial - Réseau France
(PMRF) y participent.
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E Selon le rapport État de la sécurité alimentaire et de la nutrition dans le monde 2024, publié

par cinq agences des Nations Unies (FAO, FIDA, OMS, PAM et UNICEF), l’atteinte de
l’Objectif de développement durable n°2 (Éliminer la faim, assurer la sécurité alimentaire,
améliorer la nutrition et promouvoir une agriculture durable) semble de plus en plus
compromise. En 2023, l’insécurité alimentaire modérée ou grave concernait 28,9 % de la
population mondiale, soit 2,33 milliards de personnes. Le rapport souligne également
qu’une personne sur onze n’a pas les moyens de se nourrir correctement.

La crise de la COVID-19, la guerre d’agression de la Russie en Ukraine, ainsi que les
bouleversements géopolitiques, socio-économiques et climatiques de ces dernières années
figurent parmi les principaux obstacles à la lutte contre la malnutrition. L’insécurité
alimentaire s’intensifie à l’échelle mondiale sous diverses formes : dénutrition, émaciation,
carences alimentaires, mais aussi surpoids et obésité. Or, une alimentation adéquate est
essentielle au développement social et économique des nations. Pourtant, la situation ne
montre aucun signe d’amélioration. Si quelques progrès ont été constatés en Amérique
latine, la faim demeure inchangée, voire en augmentation, en Afrique et en Asie.

La malnutrition constitue un défi mondial qui nécessite une coopération internationale
renforcée. Comme l’a souligné le Président Lula da Silva à la veille d’une réunion des
ministres des Finances du G20 sous présidence brésilienne : « La lutte contre les inégalités,
contre la faim, contre la pauvreté, ne peut pas être menée par un seul pays. Elle doit être
menée de concert par les pays qui sont disposés à assumer cette responsabilité historique. »
Pourtant, l’engagement international reste insuffisant, principalement en raison du coût
élevé des mesures nécessaires pour atteindre l’ODD 2 d’ici 2030, estimé entre 39 et 50
milliards de dollars. Néanmoins, l’inaction aurait un prix encore plus lourd. Investir dans la
nutrition est le choix le plus rentable : chaque dollar consacré à la lutte contre l’insécurité
alimentaire génère un retour estimé à vingt-trois dollars pour l’économie.



Dans son 15e rapport de 2021 « Sécurité alimentaire et nutrition : énoncé d’une vision globale
à l’horizon 2030 », le Comité directeur du HLPE sur la sécurité alimentaire et la nutrition
(Groupe d’experts de haut niveau des Nations Unies) propose un cadre analytique et
théorique pour transformer les systèmes alimentaires et garantir le droit à l’alimentation.
Ces systèmes englobent l’ensemble des activités liées à la production, la transformation, la
distribution et la consommation des aliments, ainsi que leurs impacts socioéconomiques et
environnementaux. Dès lors, la réflexion sur la sécurité alimentaire et nutritionnelle est
indissociable de celle sur la durabilité de nos systèmes alimentaires. Les stratégies doivent
ainsi intégrer la transition vers des systèmes plus durables, qui renforcent cette sécurité dans
toutes ces dimensions et contribuent à la réalisation de l’ensemble des Objectifs de
développement durable. C’est dans cette optique qu’António Guterres, Secrétaire général des
Nations Unies, a organisé en 2021 le Sommet mondial sur les systèmes alimentaires,
soulignant l’urgence d’une transformation en profondeur pour des dynamiques plus
résilientes et durables. Cette initiative a ouvert la voie à une réflexion continue, qui se
prolongera lors du second sommet « UN Food Systems Summit Stocktaking Moment »
(UNFSS+4), prévu du 28 au 30 juillet 2025 à Addis-Abeba.

Mobiliser les gouvernements, les organisations internationales, la société civile et le
secteur privé autour d’engagements politiques et financiers concrets est une nécessité.
C’est dans cette perspective qu’a été lancé, en 2013, le sommet Nutrition for Growth. Les 27
et 28 mars, la France a accueilli cet événement d’envergure avec l’ambition de créer un
véritable changement de paradigme en matière de nutrition. Dans un entretien accordé à
Focus 2030, l’Ambassadeur Brieuc Pont, envoyé spécial pour la Nutrition et secrétaire
général du sommet Nutrition for Growth, affirme vouloir « mieux ancrer les politiques de
nutrition dans l’agenda du développement, mais aussi prendre en compte l’ensemble des
formes de malnutrition, y compris le surpoids et l’obésité. » Cet événement représente ainsi
une occasion unique de promouvoir l’atteinte de l’ODD 2. Fidèle à sa tradition de soutien à la
sécurité alimentaire et nutritionnelle, la France entend jouer un rôle moteur dans ce combat.É
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Afin de promouvoir l’atteinte de l’ODD 2 et l’action de la France dans ce sens,
l’Association française pour les Nations Unies a souhaité organiser un événement autour
du thème prioritaire de la sécurité alimentaire et nutritionnelle. Le 8 avril 2025, de 14 à
18 heures, il associe intervenants des agences des Nations Unies, de la Commission
européenne, du secteur privé, des chercheurs, et étudiants dans une réflexion autour de
l’état actuel de la sécurité alimentaire mondiale. Il s’agit d’établir un panorama large des
problématiques principales dans l’achèvement de l’ODD et de proposer une réflexion
sur les voies de solution possibles.
Le programme de l’après-midi de réflexion suivra l’ordre suivant : 

Ouverture (14h)
Jean-Maurice Ripert, ambassadeur de France, président de l’AFNU
Céline Jürgensen, ambassadrice, représentante permanente de la France auprès des
Nations Unies à Rome (PAM, FAO, FIDA) (message vidéo)
Akiko Suwa-Eisenmann, directrice de recherches INRAE, présidente du groupe
d’experts pour le Comité des Nations Unies sur la sécurité alimentaire (HLPE-FSN)

Thème 1 (14h30 - 15h30) : les  interrelations entre alimentation mondiale, conflits en
cours, changement climatique, protection des forêts et de la biodiversité sur terre et
dans les océans

Brieuc Pont, ambassadeur, secrétaire général du Sommet N4G
Juan Vazquez Zamora, chef adjoint du Centre de développement de l’OCDE sur
l’Amérique latine et des Caraïbes
Sylvie Lewicki, adjointe à la direction générale de la recherche et la stratégie du CIRAD

Thème 2 (15h30 - 16h30) : le regard des organisations internationales sur l’état de la
sécurité alimentaire et nutritionnelle mondiale

Baptiste Chapuis, responsable du pôle plaidoyer et programmes internationaux,
UNICEF France
Jean-Martin Bauer, directeur du “Food Security and Nutrition Analysis Service”,
Programme Alimentaire Mondial (PAM)
Philippe Thomas, chef du secteur “Crise et résilience des systèmes alimentaires et
agricoles” à la Direction générale des partenariats internationaux, Commission
Européenne

Pause - 15 minutes
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Thème 3 (16h45 - 17h45) : quelles voies de solution ? Comment assurer la transition
vers des systèmes alimentaires durables pour relancer l’ODD 2 ? La position de l’UE
et de la France en particulier, celle des grandes organisations régionales (Afrique,
Amérique latine...), les propositions des scientifiques et des ONG

Shereen Zorba, United Nations Science-Policy-Business Forum - Programme des
Nations Unies pour l’Environnement (UNSPBF-PNUE)
Blaise Desbordes, directeur général, Max Havelaar France
Émilie Sidaner, coordinatrice, School Meals Coalition Secretariat (PAM) 
Adeline Lescanne, directrice générale, Groupe Nutriset

Conclusion (17h45 - 18h) : Dimension prospective, avec un horizon 2050 :
perspectives démographiques, climatiques, mouvements de populations prévisibles…
 

Elisabetta Siracusa, directrice des affaires internationales, Direction générale de
l’Agriculture et du Développement rural, Commission européenne

Mot de remerciements de l’AFNU

Verre amical réunissant intervenants et participants (18h)


